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INTRODUCTION

Peu apres leur ind&pendance au d6but des ann6es soixante dans leur grande
majorit6, les pays africains se sont regroup6s au sein de 1'Organisation de 1'Unit6 Africaine
(OU.A). Cr66e au mois de mai 1963 a Addis-Abeba on Ethiopie, FOUA s'6tait fix& entre
autres objectifs , la m&diation, la conciliation et Parbitrage des conflits entre les &tats
membres. Ainsi Particle 19 de la charte de FOUA donne a une commission sp6cialis6e la
fonction de r&gler les diff&rends de tous ordres, susceptibles de surgir entre les &tats membres
par des voies pacifiques. Le protocole fixant les attributions et les conditions de
fonctionnement de cette commission a 6t6 adopt& le 21 juillet 1964 au Caire et fait partie
int6grante de la charte. Durant la premiere d6cennie qui a suivi la creation de Forganisation
panafricaine, des conflits ont surgi entre les &tats membres. C'6taient des conflits
expansionnistes justifi6s par la revendication d 'un groupe ethnique ou bien d'une partie du
territoire voisin. Il y a eu 6galement des conflits frontaliers a fondement personnel,
id&ologique ou politique.

L'6tude de faction de 1'OUA, c'est-a-dire le r61e effectif qu'elle a jou6 pour
mettre fin a ces deux cat&gories de conflits amene a faire deux constats:

- le nombre restreint de conflits auxquels 1'OUA a effectivement mis fin on
trouvant une solution;

-Parrot de certains conflits avec la disparition d'un des bellig&rants a la suite d'un
coup d'Etat ou simplement a la suite de 1'intervention d'une tierce personne.

A partir de la deuxieme d6cennie suivant les ind6pendances des groupes
apparurent au sein de Forganisation panafricaine . Ces groupes furent 1'6manation de la
division id6ologique de la communaut6 internationale . Les conflits se multiplierent et FOUA
ne mena alors aucun ruole dans lour reglement.

Aujourd'hui face a la multiplication des conflits et au manque de moyens pour
les r6gler, FOUA confia ce r6le a des regroupements r6gionaux . C'est ainsi que le reglement
de la crise du Lib6ria a ete Poeuvre de la Communaut6 Economique d'Afrique de FOUEST
(CEDEAO) a travers la force d'interposition qu'est FECOMOG (Ecowas Cease Fire
Monitoring Group).

Le succes de faction de 1'ECOMOG dans la maitrise du conflit liberien
illustre la capacite des Africains a trouver une solution aux conflits internes aux
Etats dans le cadre d'un regroupement regional.

Apres le rappel de Pobjectif de FOUA on matiere de reglement des conflits et
des conflits qu'elle a effectivement maitris6s,on 6tudiera le conflit du Lib6ria, puis faction de
la CEDEAO en vue du reglement de ce conflit constituera la troisieme partie de cette Etude.

I- L'objectif de 1 1 OUA en matiere de reglement des conflits.

L'expansionnisme de certains 6tats et la rivalit6 entre les dirigeants africains
&talent des facteurs de conflit en Afrique aux. premieres ann6es des ind6pendances. C'est dans
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le souci de mettre fin a ces conflits que 1'Organisation de 1'Unite Africaine a mis en place des
sa creation une institution specialisee chargee de la mediation, de la conciliation et de
1'arbitrage des conflits . L'article 19 de la charte lui donne la fonction de regler les differends
de tous ordres,susceptibles de surgir entre les Etats membres par des voies pacifiques. Le
21juillet 1964, au Caire, a ete adopte un protocole faisant partie integrante de la charte.

L'action de cette institution specialisee qu'est la commission de mediation, de
conciliation et d'arbitrage a ete efficace puisque 1'OUA a pu mettre fin a tous les conflits
frontaliers de la premiere decennie des independances . Pour Fillustrer, on peut citer les
conflits suivants:

-Le conflit Maroc-Mauritanie;
-Le conflit Maroc-Algerie;
-Le conflit Ghana-Togo;
-Le conflit Ghana-Cote-d'Ivoire;
-Le conflit Cameroun-Nigeria;
-Le conflit Zaire-Angola;
-Le conflit Soudan-Tchad;
et la liste nest pas exhaustive.

L'origine de ces conflits est le caractere arbitraire des frontieres car leur trace
prepare dans les bureaux ne s'adapte pas toujours a la realite du terrain . Ainsi des populations
de la meme ethnie, de la meme religion et de la meme culture se retrouvent de chaque cote de
la frontiere entre deux Etats voisins . La revendication de Fidentite de groupe ethnique ou
social a done conduit a des conflits frontaliers qui etaient en realite des conflits
expansionnistes.

D'autres types de conflits sont nes de la rivalite entre dirigeants au niveau du
continent . C'etaient des conflits a fondement personnel, ideologique ou politique , en un mot
des conflits d'hegemonie continentale . Ces conflits ont fait leur apparition en meme temps
que les groupes qui etaient nes au sein de 1'OUA avec la division ideologique de la
communaute intemationale . C'etait le cas du conflit N'Krumah-Houphouet oil l'un et Fautre
voulaient incamer 1'Afrique en tant que chef de file d'une ideologie . Le differend entre ces
deux personnages n'avait rien de frontalier comme l'illustre la fin du conflit apres la
disparition de N'Krumah . Un autre conflit du meme genre a ete celui qui avait oppose
Senghor a Houphouet-Boigny. Dans ce cas aussi n'avait aucun trait frontalier puisque les
deux pays ne sont pas voisins . Il s'agissait done d'une rivalite au sein de 1'Afrique occidentale
frangaise (A.O.F) d'abord et de 1'Afrique francophone ensuite.

A un moment donne, les conflits ideologiques etaient devenus plus nombreux que
et souvent plus aigus entre les etats voisins . Au nombre de ces conflits, on peut citer : Guinee-
Cote-d'Ivoire ; Senegal-Guinee ; Senegal- Mali etc.

A partir de la deuxieme decennie faisant suite aux independances sont nes des
conflits pour des matieres premieres . Ceux-ci concernaient les grandes puissances interessees
par ces matieres premieres dune part, et d ' autre part les Etats africains ayant besoin desdites

grandes puissances pour 1'exploitation de ces matieres premieres necessaires a leur
developpement ..

Parfois des tentatives de secessions ont eu lieu dans les provinces ou se trouvaient
les matieres premieres dans une partie strategique du territoire . Ce fut le cas du Biafra au
Nigeria, du Katanga a Fex-Zaire, de 1'Erythree en Ethiopie.
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L'action de 1'OUA a travers la commission de mediation, de conciliation et
d'arbitrage a 6t& efficace puisqu'elle a permis de mettre fin a certains conflits frontaliers qui a
la longue auraient eu des consequences n6fastes pour le continent . Cela a W possible parce
que 1'organisation panafricaine disposait d'une proc6dure qui convenait a ces conflits . C'est
une procedure souple, qui est en fait la transposition de la palabre traditionnelle au systeme
moderne. Cette proc6dure diplomatique a eu le m6rite, et non des moindres, de renforcer le
respect de la souverainet6 et par voie de cons6quence, d'obliger un Etat a reconnaitre
1'existence de 1autre. Mais les conflits auxquels 1'OUA a effectivement mis fin en trouvant
une solution sont en nombre restreint . En effet 1'inaction de 1'Organisation a e't6 observ6e en
particulier au niveau des conflits a fondement 6conomique ainsi que dans des conflits plus
importants mettant en cause des groupes id6ologiques qui existaient en son sein . Dans ces cas
le role de 1'OUA n'a R6 qu'une figuration. L'origine de cette inaction est le r6sultat de
1'apparition de ces groupes concurrents au sein de 1'Organisation qui s'est trouv6 alors
paralys6e face a certains conflits . Cette inaction est due, d'une part, au fait que 1'OUA n'a
aucun moyen juridique pour juger les conflits et d'autre part,au fait que les conflits politiques
pour lesquels elle paraissait arm6e 6taient devenus id6ologiques et ne relevaient plus de son
domaine .

Devant la multiplicit6 des conflits et le manque de moyens pour y faire face
efficacement , 1'OUA a d616gu6 aux organisations r6gionales le role de reglement des conflits
entre Etats et internes aux Etats . L'efficacit6 de ce transfert de comp6tence a 6t6 prouv6e au
Liberia ou la Communaut6 Economique des Etats de 1'Afrique de 1'Ouest (CEDEAO) a
travers la force d'interposition ouest-africaine qu'est 1'ECOMOG (ECOWAS Monitoring
Group), a r6ussi a mettre fin a un conflit qui a fait durant plus de six ans plus de 150.000
morts, provoqu6 le d6placement des quatre cinquiemes de la population et r6duit le pays a
1'dtat de ruine. Ainsi grace a faction de 1'ECOMOG, le conflit du Liberia fut maitris6 pour
permettre 1'organisation d'61ections libres qui ont abouti au choix d'un pr6sident
d6mocratiquement 61u . Un rappel du conflit lib6rien aidera a appr6cier a sa juste valeur
faction de 1'ECOMOG dans la maitrise de ce conflit.

II-Le conflit du Liberia

Loin de la vision simpliste qui assimile la guerre a un d6ferlement de sauvageries,
le conflit lib6rien constituait une crise sociale, politique et militaire . Le retour de la guerre en
avril 1996 n'6tait pas une explosion incontr616e mais la nouvelle phase d'un conflit dont it
nest pas inutile de retracer brievement les 6tapes.

Le Liberia a W cr66 en 1820 par une soci6t6 de philanthropes am6ricains voulant
donner un territoire aux esclaves affranchis . I1 devient en 1847 le premier Etat ind6pendant
d'Afrique . Jusqu'en 1980, le pays fait 1'objet d'une sorte de « colonisation noire am6ricaine »
par 1'61ite am6ricano-lib6rienne. Cette minorit6 monopolise 1'essentiel du pouvoir politique et
6conomique . En 1980, le coup d'Etat du Master sergent Samuel Doe marque 1'accession au
pouvoir des premiers autochtones . Le renversement du r6gime nest pas suivi d'une
lib6ralisation mais de 1'accaparement du syst6me politique et 6conomique par les membres de
son groupe d'appartenance . La monopolisation des cercles politiques, 6conomiques et
militaires au profit des Krahn de Samuel Doe ainsi que la politique d'oppression a Pencontre
des autres groupes ethniques contribuent a faire de 1'appartenance tribale une donnee
importante de la lutte politique au Lib6ria .
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Dans le nord et plus pr6cis6ment dans la r6gion de NIMBA, le National Patriotic
Front of Liberia (N.P .F .L) lance une insurrection arm6e contre les autorit6s gouvernementales
le 24 d6cembre 1989 . Dirig6 par Charles Taylor, un ancien ministre de Samuel Doe, le
mouvement est alors soutenu par la Libye et certains pays de la zone . La perc6e du NPFL est
accompagn6e d'exactions violentes de Farm6e gouvernementale contre les GIO et MANO,
ethnies de la r6gion de NIMBA . En Fespace d'un semestre, la rebellion s'6tend a tout le
territoire, sans rencontrer une s6rieuse r6sistance de la part du camp gouvememental.

Au meme moment, vers la fin de 1990, d'anciens dignitaires du r6gime Doe
fondent en exil une faction, 1'United Liberation Movement for Democratie in Liberia
(ULIMO). Celle-ci recrute essentiellement parmi les Krahns et les Mandingues et s'infiltre
progressivement a partir de la Sierra Leone et de la Guin6e . Ayant longtemps fait figure de
principale force d'opposition a Taylor, FULIMO entame des le mois de mai 1991 la lutte
arm6e contre le NPFL et maitrise en quelques mois une grande partie de 1'ouest du pays. Mais
tres t6t, des antagonismes ethniques ont fait 6clater FULIMO en plusieurs factions:

-La faction dirig6e par Raleigh Seekie proche de Doe;
-La faction constitu6e autour de Roosevelt Johnson (ULIMO-J) et celle dirig6e

par Aladji Kromah (ULIMO-K) . Il faut ajouter a ces factions les Forces Arm6es du Liberia
(AFL) . Le pays a litt6ralement implos6 et une demi-douzaine de territoires oit des

warlords » (seigneurs de la guerre) ont r6ussi a se tailler un fief pour leur faction. Chaque
mouvement finance son effort de guerre grace a une terrible predation sur les populations et
les territoires qu'il domine, et par 1'exploitation frauduleuse des richesses qu'il contr6le
(mines de fer, plantations d'h6v6as) . Cette Evolution a la fois criminelle et manag6riale suscite
des conflits d'int6rets et des antagonismes personnels au sein des factions qui se livrent des
combats d'une rare violence. Plusieurs accords de paix (une douzaine) ont fait naitre un fol
espoir de paix au Liberia . Les principales factions et leurs chefs de guerre , fatigu6s par des
combats sans fin, semblaient dispos6s a jouer r6ellement le jeu de la r6conciliation . Mais a
chaque fois , Fenthousiasme a progressivement c6de la place a un regain d'inqui6tudes, a
mesure que le processus subissait des « retards importants » . Telle est la succession
d'6v6nements ayant conduit a la reprise des combats en avril 1996.

Devant Fhorreur de ce conflit intra6tatique et fratricide,l'OUA confia son
reglement a la Communaute Economique des Etats d'Afrique Occidentale qui a decide au
cours de son sommet de Banjul en mai 1990, de constituer une force d'interposition au
Liberia .

-III-L'action de la CEDEAO dans la maitrise du conflit liberien.

D6sireux de r6soudre le conflit du Liberia entre africains, les Etats membres de la
CEDEAO ont constitu6 et mis en place au Liberia une force d'interposition ,1'Ecowas
Monitoring Group (ECOMOG) avec pour mission le d6sarmement, le cantonnement des
factions et la s6curisation du pays en vue de Forganisation d'61ections.

Regroupant a Forigine des contingents de pays anglophones (Nigeria, Gambie,
Ghana) et francophones ( Guin6e, S6n6ga1, Mali ), PECOMOG a 6te progressivement mise
sur pied et ses premiers 616ments ont W d6ploy6s a Monrovia en aout 1990 . Elle Etait
compos6e de 12.000 hommes a son apog6e dont deux tiers de nig6rians et a 6t6 command&e
exclusivement par un g6n6ral nig6rian depuis 1990 . Au fil du temps, effectifs et participants
ont fluctu6 de maniere cons6quente . Ainsi, en janvier 1993, le contingent s6n6galais s'est
retire d6finitivement sous le couvert de la pr6paration des Elections pr6sidentielles au S6n6gal,
mais surtout en raison de la d6gradation de la situation en Casamance.
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Des son arrivee a Monrovia, FECOMOG bloque la progression du NPFL qui etait
sur le point de s'emparer de la capitale . Le recul de Taylor associe a 1'effacement des facteurs
de destabilisation externes amenent les parties rivales a signer un treizieme accord de paix a
Abuja le 19 aout 1995 . Reunissant toutes les factions actives sur le terrain et signe dans un
contexte international favorable, le compromis semble pour la premiere fois en mesure de
deboucher sur un reglement pacifique du conflit et Forganisation des elections presidentielles
pour 1996 . Mais tres rapidement, le processus s'enlise.

Des la fin de l'annee 1995, plusieurs violations du cessez- le-feu apparaissent . Au
debut du mois d'avril 1996, it est clair que les elections ne pourront avoir lieu comme prevu
en aout 1996.

Au cours du sommet de la CEDEAO tenu a Abuja en juillet 1996, les chefs d'Etat,
convaincus de Fenlisement du conflit liberien et de ses consequences nefastes dans la sous-
region, ont admis la necessite du renforcement des effectifs de FECOMOG par des pays
francophones et ont fixe a juillet 19971'echeance des elections presidentielles.

Des le mois d'octobre 1996, des contingents originaires de la C6te-d'Ivoire, du
Burkina-Faso, du Niger, du Benin et du Togo furent deployes sur tout le territoire du Liberia
en renfort de FECOMOG . Cet elargissement de FECOMOG aux pays de la region a permis le
cantonnement , le desarmement de toutes les factions en conflit et Forganisation d'elections
qui ont abouti a la victoire par les urnes de Charles Taylor lors du scrutin du 19 juillet 1997.
Des observateurs internationaux envoyes par 1'Organisation des Nations Unies (O .N.0 ) pour
superviser ces elections ont ete unanimes a reconnaitre leur organisation irreprochable . C'est
Faboutissement d'un long processus qui aura dure pres de sept ans . Pour la premiere fois ,
une organisation africaine a reussi a regler un probleme africain.

Conclusion

Declenchee dans la nuit de Noel 1987, la guerre civile a eclate au Liberia avec le
renversement du gouvernement dirige par le president Samuel Doe . Depuis fors, elle a
provoque la mort de plus de 150.000 personnes et a entraine des deplacement de populations a
1'interieur comme en-dehors des frontieres nationales . Elle a dure plus de sept ans a cause des
negociations en permanence remises en cause par les differentes parties prenantes du conflit.

Le reglement du conflit liberien a ete du ressort de la Communaute Economique
des Etats d'Afrique de 1'Ouest qui a conclu plusieurs accords de paix, de Faccord de
Yamoussoukro IV le 30 octobre 1991, a celui d'Abuja le 19 aout 1995 . Ces differents accords
de paix ont defini les etapes a suivre pour mettre en oeuvre le plan de paix, notamment le
cantonnement et le desarmement des factions belligerantes ainsi que la securisation du pays
par FECOMOG en vue d'organiser des elections libres et regulieres . Ces elections supervisees
par une commission d'observateurs des Nations Unies creee par la resolution 866 du 22
septembre 1993 du Conseil de securite ont abouti a la victoire de Charles Taylor, qui apres
avoir declenche la sanglante guerre civile liberienne , a gagne par les urnes le pouvoir qu'il
avait ete incapable de conquerir par les armes.

La fin de la guerre civile au Liberia enleve un souci majeur aux Etats de 1'Afrique
de 1'Ouest qui pourront regarder Favenir avec d'autres yeux. Desormais, la Communaute
Economique des Etats d'Afrique de 1'Ouest pourra se consacrer aux problemes de
developpement de la sous-region car it ne peut y avoir de developpement sans paix.

A peine la CEDEAO est-elle parvenue a eteindre le brasier liberien qu'un autre
foyer de tension a ete allume dans la Sierra Leone voisine par le coup d'Etat militaire qui a
renverse le president democratiquemnt elu Ahmad Tejan Kabbah.
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Instruits par la legon du conflit lib6rien, les chefs d'Etats de la CEDEAO ont
unanimement decide Waller vite en besogne et se sont prononc6s en faveur du r6tablissement
de la paix et de la 16galit6 . C'est 1'ECOMOG qui a W charg6e de mettre en oeuvre cette
d6cision et grace a 1'exp6rience acquise au Liberia, elle a r6ussi a chasser les putschistes et a
r6tablir le pouvoir d6mocratiquement 61u . Le conflit lib6rien avaitmontr6 1'exemple de la
resolution d'une crise par une organisation r6gionale.

Conscients qu'il est grand temps que les africains prennent en mains leur destin et
cessent de compter sur les autres pour r6soudre leurs conflits, les chefs d'Etat de la CEDEAO,
au cours d'un sommet extraordinaire a Lomb ( Togo) le 17 d6cembre 1997 ont d6cide de la
mise en place d'une structure qui , en surveillant les 616ments g6n6rateurs de confit, pourrait
intervenir avant que les problemes s'enveniment . Il faudra cependant doter cette structure de
moyens juridiques, financiers, mat6riels et humains pour servir cette volont6 politique
commune .
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